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Reintlve  aux  depcnfes  à faire  pour  découvrir 
les  Fahricateurs  de  faux  Affignats. 
Donnée  à Paris,  le  21  Mars  1792. 

L0UI1S,  par  la  grâce  de  Dieu  éc  parla  Loi  conflitu- 
tionnelle  de  1 État,  Roi  des  F ran^ois  i A.  tous  préfèiis 
& à venir  ; Salut.  L'Aflemblée  Nationale  a décrété  , 
& Nous  voulons  & ordonnons  ce  qui  fuit  : 

Décret  de  lAsse  ai  blée  N a t i 0 n a l Eg 
du  ip  Mans  iyp2.,^  l’an  quatrième  de  la  Liberté. 

L Assemblée  Nationale  confidérant ‘^qu’elle  doit 
au  falut  public  la- plus  grande  adivité  dans  la  recherche  des 
fahricateurs- de  faux  afîignats  & de  fàufîe  monnoie  , afin  que 
leurs  crames  fbient  punis  fùivant  la  rigueur  des  loix  ' 
confidérant  que  la'  foinine  dé'crétéé  le  7 feptembre  par 
l’AfTemblce  confîituante  , pour  les  frais  de  cette  recherche  , 
a été  dépenfée  par  la  tréforerie  nationale  , fliivant  l’état 
quelle  en  a remis,  après  avoir  entendu  les  rapports  des 
comités  de  l’ordinaire  ^ de  l’extraordinaire  des  Hnances , 
décrété  qu’il  y a urgence. 
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L’AfTemblée  Nationale , après  avoir  décrété  l'urgence , 
décrète  que  la  caifTe  de  l'extraordinaire  verfera  à la 
tréforerie  nationale , une  fomme  de  cent  mille  livres , qui 
fera  à la  dilpofition  des  commifTaires  de  ladite  tréforerie, 
pour  être  employée  fous  leur  refponfabilité  , aux  frais  & 
dépenfes  néceffaires  pour  la  recherche  des  fabricateurs  de 
faux  affignats  Sl  de  fauffe  monnoie. 

Mandons  & ordonnons  à tous  les  Corps  admiuiftratifs 
Sl  Tribunaux  / que  les  préfentes  ils  faffent  configner  dans 
leurs  regiflres,  lire,  publier  & afficher  dans  leurs  départe- 
mens  & reffiorts  re/jaeclifs,  & exécuter  comme  Loi  du 
Royaume.  En  foi  de  quoi  Nous  avons  figné  ces  préfèntes,. 
auxquelles  Nous  avons  fait  appofèr  le  Sceau  de  l'Etat. 
A Paris,  le  vingt-unième  jour  du  mois  de  mars,  l'an  de 
grâce  mil  fept  cent  quatre-vingt-douze , & de  notre  règne 
le  dix-huitième.  LOUIS.  Et  plus  bas , M.  L.  F. 

D U P O RT.  Et  fcellées  du  Sceau  de  l’Etat. 


A PARIS,  DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE.  17^2. 


